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lg question d'actu
/ million de &an&-abri attendent un toit.

Haïti : les enfants
«ont en danger

Nadine Perrault,
chargée de la
protection des
enfants à l'Unicef,
est arrivée à Haïti
le lendemain du
séisme. Nous l'avons
rencontrée à Paris.

Qu'avez-vous vu à Port-au-
Prince ? Cette catastrophe
dépasse toutes celles aux-
quelles j'ai assisté. Sur place,
la popu lation éta it en état de
choc. D'habitude, dans ce

QUELQUES
CHIFFRES
> Au moins 212 DOO
personnes sont décédées,
196 DOO sont blessées,
I million d'Haïtiens
sont sans-abri.
> 10 milliards de dollars
seront nécessaires à la
reconstruction du pays.
> L'Union européenne s'est
engagée à aider Haïti à
hauteur de 400 millions
d'euros et la dette du pays
a été effacée.

Une rue de Port-au-Prince après le séisme du T 2 janvier.

genre de circonstances, le
personnel humanitaire inter-
vient très rapidement. Cette
fois, nous étions touchés,
nous aussi. Nos bâtiments
étaientdétruits. Nous n'avions
plus ni transports ni moyens
de communication.

Pourquoi tant d'enfants se
sont-ils retrouvés seuls dans
la rue? Quand le séisme a
eu lieu, à 17h, les parents
étaient au travail. Lesenfants
étaient déjà rentrés chez eux
ou jouaient dehors. Ils n'ont

pas compris ce qui se pas-
saient. Les blessés ont été
évacués vers les hôpitaux
sans qu'on connaisse leur
nom. Aujourd'hui, il est très
difficile de les identifier.

Quelles sont les urgences?
Ma priorité, c'est de réunifier
les familles. C'est un travail de
longue haleineJe travaille en
collaboration avec l'Institut
du bien-être social et la Bri-
gade des mineurs. Il faut
parler longuement avec les
enfants, recouper les infor-

mations, passer de nombreux
appels téléphoniques. Ils sont
tellement traumatisés que,
même à 9-10 ans, ils ne savent
plus leur nom, où ils habitent,
quelle école ils fréquentent.
Pour les bébés, c'est encore
plus compliqué puisqu'ils ne
peuvent pas s'exprimer. Par-
fois, on obtient des résultats.
C'est pour cela que je conti-
nue. Je suis très heureuse
d'avoir pu rendre une petite
filleàses parents. J'ai d'abord
retrouvé son père, puis sa
mère, qui n'était que blessée.
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L'UNICEF ALERTE
> L'institution a lancé
un appel de fonds de
1,2 milliard de dollars pour
aider 28 pays ou territoires
dans lesquels les conditions
de vie des enfants ne sont
pas satisfaisantes.
> Les besoins financiers
les plus importants
concernent le Soudan, la
République démocratique
du Congo, le Pakistan,
le Zimbabwe et l'Ethiopie.
> La crise financière a
des répercussions très
importantes sur la
malnutrition des enfants.
L'Unicef note également
une montée des violences
sexuelles sur les mineurs.

Nous devons prochainement
mettre en place une ligne
téléphonique pourfaciliter les
regroupements familiaux.

Quels dangers pèsent sur
les enfants? Ceux qui sont
seuls sont des proies faciles
pour les trafiquants. De nom-
breux enfants ont déjà été
emmenés de force en Répu-
blique dominicaine, pays
frontalier d'Haïti, pour tra-
vailler comme domestiques
ou coupeurs de cannes à
sucre. Certains sont intégrés
à des réseaux de prostitution.
Le trafic d'enfants existait bien
avant le tremblement de
terre. Mais, dans le chaos, il
prolifère. Dans le séisme, la
Brigade des mineurs a perdu
tous ses moyens logistiques.
Son travail est encore plus
difficile qu'avant.
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